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« Nous sommes les coopérateurs de Dieu. » (1 Co 3,9) 
 
Ces mots de saint Paul ont été l’un des fondements de l’élan que le Père Bertrand Roy, p.m.é., 

a donné au Carrefour diocésain tenu le 31 octobre 2009 à Rimouski sous le thème « Brassons la 
terre… La Vie jaillira ». Cette rencontre a éclairé notre marche ensemble. 

 
La terre de notre baptême 

 
À chaque printemps, l’arbre en croissance laisse monter la sève qui vient de ses racines. À 

chaque recommencement en Église, il faut entrer dans la terre de notre baptême. 
 
Entrer dans la terre de notre baptême signifie réaliser que c’est le plus beau des cadeaux que 

nos parents nous aient fait (pour ceux et celles qui ont été baptisés à l’enfance). L’effet capital du 
baptême est l’adhésion au Christ qui est Parole de Dieu. Par cette union, les personnes baptisées 
forment une famille dont l’âme est l’Esprit d’amour. 

 
L’expérience qu’un individu en communauté fait de son baptême a des caractères universels et 

intemporels. Mais aussi des caractères propres à des cultures, à des époques, à des lieux, à des 
circonstances. Comment marcher ma terre en tenant compte des éléments qui la composent et du 
climat ambiant (sans compter l’effet de serre…)? 

 
La Parole de Dieu 

 
La Parole de Dieu est à l’origine de l’histoire humaine, de notre salut et de l’Église, Maison de la 

Parole. Nous pourrons nous nourrir abondamment du document apostolique, suite au Synode sur la 
Parole de Dieu, qui paraîtra au cours de cette année. Toutes nos activités pastorales sont appelées 
à être imprégnées de ce dialogue avec Dieu. « Il est important de sentir un peuple qui commence à 
penser avec les mots de la Bible. » « C’est beaucoup plus facile au début d’une réunion de dire un 
Notre Père à toute vitesse, et puis voilà. » (Albert Rouet) 

 
Année presbytérale 

 
Benoît XVI a déclaré la période du 19 juin 2009 au 19 juin 2010 comme étant une année 

consacrée au sacerdoce ministériel. La prière proposée par les évêques de l’Inter-Est rend bien les 
objectifs de cette année : prière pour les prêtres par l’intermédiaire de saint Jean-Marie Vianney, 
appel à la responsabilité baptismale de tous les baptisés, rappel du rôle essentiel des familles dans 
l’épanouissement des dons et des vocations. 
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Orientations diocésaines 
à la suite de l’évaluation de Chantier  
et de la tenue du Carrefour diocésain 

 
 

1. Une terre de Mission 
 

L’Église, communauté des baptisés, est « au service de la Mission, nous a rappelé le Père Roy, 
une mission qui la précède et qui la dépasse. Elle doit coopérer à l’action même de Dieu pour 
que toutes et tous sur cette terre aient la vie et qu’ils l’aient en abondance ». 
 
Nous connaissons bien les attitudes variées de nos frères et soeurs face à leur engagement de 
vie chrétienne. Être missionnaire veut donc dire être prêt et prête à aller vers les autres, à les 
écouter, à être à leur service, à dialoguer, à témoigner sereinement de notre foi. Les échanges 
autour de la Parole de Dieu sont une école incontournable pour bien vivre cette mission. Mère 
Térésa invitait souvent ses sœurs à toucher les cœurs un par un. Cette attitude nous met donc 
dans une position d’évangélisation permanente. La mission est aussi une porte ouverte au neuf, 
à l’innovation, aux projets, le plus souvent petits, quelques fois plus grands. « Allez, je vous 
envoie », nous dit Jésus. La situation de pauvreté du missionnaire – celle que nous vivons 
aujourd’hui – ressemble beaucoup à l’Évangile. 
 
« La question n’est pas de savoir qui vient à l’Église, mais vers qui l’Église va. » (Albert Rouet) 
 
Il est aussi à noter que les communications jouent un rôle de plus en plus grand face au défi de 
la mission. 
 

2. Une terre riche en dons : l’appel 
 

Peut-il y avoir mission, sans missionnaire? Le discernement des dons, des charismes est une 
responsabilité prioritaire pour l’avenir de nos communautés chrétiennes. Cette responsabilité 
des équipes pastorales découle du sens même du baptême. Voici trois commentaires de 
Mgr Albert Rouet, évêque de Poitiers : 
 

« Par le baptême et à travers nous, le Christ façonne et construit son propre corps qui 
est l’Église. En conséquence, il n’y a pas de chrétiens stériles, puisque l’Esprit saint 
par le baptême donne à chacun des dons. Il n’y a donc pas de chrétiens de seconde 
classe, ou de chrétiens qui seraient au service d’autres chrétiens plus huppés qu’eux.  

 
Il n’y a pas de chrétiens inutiles ! On ne le répétera jamais assez. Même si quelqu’un 
de profondément handicapé ne peut faire qu’un sourire au nom de Jésus, c’est toute 
la foi chrétienne qui s’exprime par là. C’est fondamental! Deux fois, saint Paul écrit : 
« Nous sommes membres les uns des autres » (Rm 12,5-8; Ep 4,16). Ce baptême, 
donc, nous fait devenir filles et fils adoptifs et constructeurs du corps du Christ qui est 
son Église. » 

 
Et encore : 
 

« Le prêtre permet aux laïcs d’exprimer leurs charismes et de faire que ces 
charismes servent pour le bien de tous. Ces charismes pour le bien de tous, il faut les 
mettre en relation, il faut les coordonner, il faut les conjoindre, il faut les articuler et, 
cela, c’est le Christ qui le fait, car Lui seul sait comment il faut construire son corps. » 
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Cette période d’appels que nous vivons actuellement est cruciale parce que d’elle dépend le 
futur non seulement de nos paroisses, mais aussi de nos villages. 
 
L’appel peut se faire à plusieurs niveaux : membres de l’équipe locale, services sporadiques à 
rendre, jeunes servantes et servants d’autel, réseau de priantes et priants, etc. Tous les talents 
sont appelés à construire le Corps du Christ. 
 

3. Une terre de communion 
 
De même que les roches des champs de plusieurs fermes ont servi à édifier plusieurs de nos 
églises, les roches (pierres, cailloux, roc) que sont nos divers charismes rendent attirantes nos 
communautés chrétiennes. Plus l’interrelation humanisante des baptisés est forte, plus le 
sentiment d’appartenance se développe harmonieusement. 
 
Une rencontre de famille vécue dans l’amour, l’écoute et la joie est une source d’énergie pour 
une longue route. Voilà le rêve de Dieu pour l’Église : une grande famille de frères et de sœurs 
qui s’accueillent sans condition, se pardonnent, bénissent Dieu et sont bénis par Lui. 
 
Il ne s’agit pas seulement de la communion entre les individus, mais aussi entre les 
mouvements, les institutions, les organismes et associations. 
 
Le futur passe par cette voie obligée de la communion. 
 
La mission, le développement des dons et la communion ne peuvent se vivre sans une 
organisation, au besoin légère mais adéquate. 
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QUATRE PROPOSITIONS PRIORITAIRES 

 
À partir des recommandations des membres de l’équipe d’évaluation de Chantier, voici ce 
que je propose : 

 
1. Que soit développée, dans chaque communauté paroissiale, l’animation des 3  volets de la 

mission par le choix de leaders et qu’une formation sur la mission et les tâches concernées soit 
offerte. 

 
2. Qu’une personne-relais soit désignée dans chaque communauté chrétienne pour veiller à 

l’animation de l’équipe locale et, à travers elle, à la cohésion de la communauté, en communion 
avec le prêtre et l’équipe pastorale. 
 

3. Que chaque secteur pastoral puisse compter sur un conseil pastoral de secteur, composé des 
membres de l’équipe pastorale, des personnes-relais et des responsables de volets. Ce conseil 
est un lieu précieux de partage, de soutien, de prière, de formation et d’échange de services. 

 
4. Que chaque secteur pastoral compte sur la présence d’une équipe pastorale de personnes 

mandatées au service des communautés locales. 
P.-S. :- Si le prêtre est le seul mandaté, il s’adjoindra quelques personnes ayant déjà une 
expérience pastorale. 
 

Autres actions : 
 
• Des liens plus étroits seront mis en place pour faciliter les communications entre le Bureau de 

l’archevêque, les Services diocésains et les régions pastorales. 
 
• Des moments de formation seront offerts aux membres des assemblées de fabrique. 
 
• Les rencontres entre les membres du Bureau de l’archevêque et les membres des Équipes 

pastorales de secteur se continueront pour clarifier l’avenir. 
 
• L’abbé Guy Lagacé a accepté la responsabilité d’agent de recherche au niveau diocésain en lien 

avec le Bureau de l’archevêque. Il veillera à le conseiller sur la mise en oeuvre des propositions 
précédentes. Je l’en remercie. 

 
• Un rêve à concrétiser : mettre en place une mission d’évangélisation à partir de la Parole de 

Dieu au cœur de nos vies. Bientôt, un comité sera formé pour la planification du projet. 
 
Conclusion 
 
Plusieurs obstacles sont à surmonter pour une meilleure prise en charge des personnes baptisées : 
appauvrissement des communautés, difficulté à trouver des volontaires, grande étendue des 
territoires, différences d’une région à l’autre. Beaucoup d’activités prometteuses se vivent dans nos 
communautés. Des projets nouveaux apparaissent : pastorale des adolescents, catéchuménat des 
adultes, festival de Pâques à Rimouski, solidarité entre plusieurs fabriques et municipalités, accueil  
des prêtres colombiens, et bien d’autres. 
 
La Parole de Dieu nous invite à la confiance la plus entière. « Je suis avec vous tous les jours », 
nous dit le Seigneur. Nous sommes appelés à une belle expérience de coresponsabilité au cœur du 
Royaume de Dieu. Merci de votre collaboration à un moment crucial de notre Église. 

 
+ Pierre-André Fournier 
 Archevêque de Rimouski 


